
Russie : 39% pour les importations russes de fruits et 
légumes 
 

La Turquie et le Belarus tirent leur épingle du jeu. Ce dernier pays est devenu le plus 
gros fournisseur de kiwis entre autres pommes et agrumes de la Russie. La Moldavie 
a également été retirée de la liste et va donc aussi profiter du boycott. Les pays qui 
ont remplacé l’Union Européenne en termes d’export sont l’Afrique du Sud, l’Amérique 
latine, la Turquie, l’Egypte et la Chine. Les produits génétiquement modifiés ont été 
interdits sauf dans le domaine médical. 
 
Le ministre de l’agriculture russe annonce un objectif ambitieux : l’autosuffisance 
agroalimentaire dans une délai de dix ans… L’autarcie, Da Da Da. 
Ceci signifie entre autre que la Russie ouvre ses portes aux techniques agraires de la 
Hollande, un beau marché pour les constructeurs de serres. Si la Hollande ne répond 
pas présent, la Chine, la Turquie, la Corée et Israël sont dans les starting blocks. 
Le Premier Ministre Dmitry Metvedev a de l’humour, mais oui, il s’est d’ailleurs félicité 
que le sol belarusse soit si bien adapté à la culture de la papaye, des agrumes et 
autres fruit exotiques. Le gouvernement belarusse a confirmé que ces produits 
provenaient bien de pays non concernés par le boycott. 
 
A noter que les relations économiques entre Russie et Ukraine se poursuivent. 
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